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produisent entre les pays du Commonwealth se caractérisent par la disposition à se com­
prendre, sinon à toujours tomber d'accord. Les consultations et les échanges d'idées 
forment la vie même du Commonwealth. Les échanges d'idées se poursuivent constam­
ment, non seulement dans les capitales des pays du Commonwealth mais dans d'autres 
capitales, à l'Organisation des Nations Unies et à certaines autres réunions internationales. 

A part les entretiens continus à divers échelons, deux réunions extraordinaires entre 
les pays du Commonwealth ont eu lieu en 1962. En janvier, la deuxième Conférence du 
Commonwealth pour l'éducation se tenait à New Delhi. On y a fait une étude rétrospective 
du fonctionnement général du programme d'éducation mis en marche en juillet 1959 lors 
de la Conférence du Commonwealth tenue à Oxford, et l'on en a examiné certains aspects 
en vue de l'élargir ou de le modifier. Les premiers ministres du Commonwealth se sont 
réunis à Londres en septembre; c'était la onzième conférence des premiers ministres du 
Commonwealth depuis la fin de la Seconde Guerre mondiale. Bien que les premiers 
ministres aient abordé plusieurs questions internationales importantes, le thème principal 
de la réunion de 1962 a été le Marché commun européen et les répercussions économiques 
qu'entraînerait, pour le Commonwealth, l'entrée de la Grande-Bretagne dans ce Marché 
si sa demande était agréée. 

En 1962, le nombre des membres du Commonwealth est passé de 13 à 16. La 
Jamaïque et l 'Etat unitaire de la Trinité et Tobago en sont devenus membres lorsque ces 
pays ont accédé à l'indépendance en août; les premiers ministres du Commonwealth, 
réunis en conférence, ont accepté que l'Ouganda devienne également membre au moment 
de son accession à l'indépendance en octobre. A la fin de l'année, il y avait des hauts 
commissaires du Canada accrédités auprès de tous les Eta ts membres du Commonwealth, 
y compris les trois nouveaux pays membres. 

Comme par le passé, l'aide que le Canada offre outre-mer en vue de l'expansion 
économique de certains Eta ts s'est principalement adressée aux pays du Commonwealth 
dans le cadre du Plan de Colombo, du Programme d'aide du Canada aux Antilles et du 
Programme spécial d'assistance aux pays africains du Commonwealth (SCAAP). Depuis 
l'inauguration du Plan de Colombo, le Canada a versé, aux fins de ce Plan, plus de 3S0 
millions de dollars et son aide aux Antilles, pour la période 1958-1963, s'élèvera à environ 
10 millions. De plus, le Canada s'est engagé à dépenser, durant la période 1960-1963, 
$10,500,000 en aide aux pays africains du Commonwealth par l'intermédiaire du SCAAP. 
En 1962, le Canada a également accordé de l'assistance technique_à la Guyane britannique 
et au Honduras britannique pour une valeur de $120,000, et aux États africains francopho­
nes, pour une valeur de $300,000. 

Le Canada participe activement au Plan de bourses d'étude et de recherche du 
Commonwealth. A la fin de 1962, quelque 220 étudiants du Commonwealth poursui­
vaient des études au Canada en vertu de ce plan, et bon nombre de Canadiens étaient aux 
études dans d'autres pays du Commonwealth. Le Canada a également joué un rôle 
important dans la formation et le recrutement d'instituteurs pour les pays du Common­
wealth, et a aidé à mettre au point des plans de collaboration en matière de formation 
technique. A la fin de novembre, 119 instituteurs canadiens enseignaient en vertu des 
programmes d'assistance à l'enseignement dans les pays sous-développés du Sud-Est 
asiatique, de l'Afrique et de la région des Caraïbes. 

Dans la chronique des faits relatifs au Commonwealth en 1962, il convient de men­
tionner les visites que Sa Majesté la Reine Mère, Son Altesse Royale le Prince Philippe 
et Son Altesse Royale la Princesse Royale ont rendues au Canada en mai et en juin. Au 
cours de l'année, le Canada a aussi accueilli d'autres personnalités du Commonwealth, 
notamment le président Mohammed Ayub Khan, du Pakistan, le premier ministre de 
Grande-Bretagne, le très honorable Harold MaemiUan, le garde du petit Sceau, le très 
honorable Edward Heath, le premier ministre adjoint d'Australie, le très honorable John 
McEwen, le premier ministre de la région orientale du Nigeria, M. M. I. Okpara, le 
ministre de la Justice et procureur général du Nigeria, M. T. O. Elias, le chef suprême du 
Basutoland, M. H. H. Motoltlehi Moshoeshoe I I , le ministre des Finances de l'Inde, 


